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Tour, et ensuite de M. le gouverneur de Kébec,

depuis qu'il a sceu que le dict M. de la Tour avoit

esté bien traicté à Kébec, chez M. Dutley (Dudley),

gouverneur de toute la colonie de Boston. !1

demeure à demy-lieue d*icy. Je luy présentay la

lettre de créance de la part de M. le gouverneur de

Kébec et luy demanday audience en qualité d'ambas-

sadeur et agent, non-seulement au nom de M. le

gouverneur comme la lettre portait, mais aussi de

la part des cathécumènes abnaquiois qui sont soubs

la jurisdiction de Pleymoutch, qui est une autre

colonie ; c'estoit ce que mon pauvre habit et équi-

page tesmoignoit, m'approchant plus d'un sauvage

que d'un françois de médiocre condition. . . •

" Le jour de mon audience fut différé jusques au

rnardy suivant, pour ce que M. le gouverneur d'icy

debvoit assembler les magistrats ce jour-là pour

quelque autre occasion. Avant de vous exposer

ce que j'ay i'aict icy pour ma double ambassade, il

^*st nécessaire que je vous donne connoissance de

l'état et gouvernement de ce pays."

'^ Toute la Nouvelle-Angleterre est une républic-

que composée de quatre colonies. La première et la

plus considérable est celle de Boston qui a, dit-on,

40 bourgs ou villages dans son ressort ou district.

La deuxième est celle de Pleymoutch, à 14 lieues

d'icy ; celle-cy a 20 bourgs ou villages dont Pley-

moutch est le principal, mais beaucoup moindre que

celuy de Boston quoiqu'il soit le plus ancien de tous
;

il est scitué vers le cap de Mallebare. La troisième

est celle de Kenetigouc (Connecticut), à 30 ou 40

lieues de la deuxième. Celle-cy a environ 10 bourgs,

dont un seul a 500 hommes, disent-ils. Kenetigouc


